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• directement en ligne, après connexion ou création de votre compte : cela se passe dans votre 
espace perso accessible sur la page d’accueil du site www.esperanto-france.org
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E  speranto en lernejoj en Francio: eblas! Kaj tio ekzistas jam nun en plu-
raj lernejoj, kiel vi povos konstati en nia dosiero. Kadre de la reformo 
pri lernejaj ritmoj la franca ministerio pri nacia edukado proponis, ke 

oni aparte aranĝu sistemon de lernejaj kromaktivaĵoj por la lernantoj. Tiel por la 
elementaj lernejoj estas liberigitaj tri horoj semajne por la koncernaj aktivaĵoj. 
La organizado de tiuj tempoj por lernejaj kromaktivaĵoj (TAP) dependas de la 
municipoj.
Tute ne temas pri tio, ke oni faru veran kurson al la infanoj, sed ke ili malkovru 
en luda maniero la lingvon, ke ili havu plezuron ĝin lerni, kaj ke ili restu kun 
agrablaj memoraĵoj pri Esperanto. La aliroj estas diversaj, kaj tie ĉi oni rakon-
tas pri nur kelkaj el la aktivaĵoj kadre de TAP, en iuj el la lernejoj kie danke al la 
strebo de Esperanto-parolantoj la lingvo sukcesis eniri per ne-rekta vojo. Kial vi 
ne provu la samon? La ebloj estas multnombraj.�

Claude Nourmont, ĉefredaktoro

L’  ’espéranto dans les écoles en France, c’est possible ! Et 
cela existe même déjà dans plusieurs écoles, comme 
vous pourrez le constater dans notre dossier. Dans le 

cadre de la réforme des rythmes scolaires, le ministère de l’édu-
cation nationale a proposé que soient mis en place des dispositifs 
d’animation périscolaire pour les élèves. Ainsi pour les écoles élémentaires trois 
heures ont été libérées toutes les semaines pour les activités périscolaires. L’organi-
sation de ces temps d’activités périscolaires (TAP) dépend des mairies. 
Il ne s’agit pas du tout de faire à proprement parler un cours aux enfants, mais 
de leur faire découvrir la langue de façon ludique, de leur donner le plaisir 
d’apprendre, et de leur laisser un bon souvenir de l’espéranto. Les approches sont 
diverses, et ne sont relatées ici que quelques-unes des activités menées dans le 
cadre des TAP, dans certaines des écoles où, grâce à la volonté d’espérantophones, 
la langue a réussi à faire son entrée par la petite porte. Pourquoi ne pas tenter 
l’expérience vous aussi ? Les possibilités sont immenses.
� Claude Nourmont, rédacteur en chef

Ce dessin est 
reconnaissable par 
certains téléphones 
mobiles et permet de 
se connecter au site 
internet indiqué par 
le code. 
Le code ci-dessous 
indique le site d’Espé-
ranto-France.
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C’ est l’affiche en espéranto de 
la Foire Internationale de 
Marseille qui a été retenue par 

le MuCEM (Musée des Cultures de la 
Méditerranée) pour illustrer l’exposition 
Après Babel, traduire, dont le vernissage 
a eu lieu le 13 décembre. L’exposition 
dure jusqu’au 20 mars.
La commissaire a pris contact avec le 
Musée National de l’Espéranto de Gray 
qui a fourni cette affiche. De plus, elle 
a demandé la traduction en espéranto 
d’un texte d’introduction. 

(Info : Renée Triolle)

L  e prix Langevin de la Société 
Française de Physique est 
destiné à récompen-

ser un(e) physicien(ne) en 
milieu de carrière pour un 
travail de fond en phy-
sique théorique.
En 2016 le prix a été 
attribué à Jesper Jacob-
sen, professeur à  l’Uni-
versité Pierre et Marie Curie  
et au laboratoire de physique 
théorique de l’école normale supérieure. 
Jesper Jacobsen est un théoricien spé-
cialiste de la physique statistique de sys-

L’espéranto en vedette pour l’expo 
« Après Babel, traduire » à Marseille

Jesper Jacobsen lauréat du prix Paul Langevin 

Exposition

Reconnaissance

en bref ● mallonge
● LES COURS D’ESPÉRANTO 
AUX «MOOC OF THE YEAR»
 Le jeudi 19 janvier 2017 a eu lieu la remise 
des prix pour le «MOOC of the year», une 
cérémonie à l’initiative de MyMooc visant 
à récompenser les meilleurs cours en ligne.
À cette occasion, le cours d’espéranto 
d’Espéranto-France a été sélectionné dans 
la catégorie «Cours le plus original». 
Espéranto-France était l’une des rares 
associations représentées lors de la soirée 
où figurait un grand nombre d’entreprises 
et d’écoles prestigieuses. La cérémonie 
de remise des prix s’est déroulée dans 
les locaux de Google France dans le 9e 
arrondissement de Paris où Emmanuelle 
Richard, co-responsable du cours en ligne 
d’espéranto, était présente. 

(esperanto-france.org)

● ON A LAVÉ LA BARBE DE 
ZAMENHOF ! 
Cure de jeunesse 
pour Zamenhof, 
enf in  pour  son 
buste érigé dans 
le parc Esperanto 
de  Budapes t  à 
l’occasion du Mondial d’espéranto en 1966. 
Au cours des  années le monument était 
devenu sale, peu présentable...et une petite 
équipe de volontaires de la Fondation Esz-
perantó s’est donc armée de brosses et 
de détergents pour effacer au moins une 
trentaine d’années de crasse...Le reste sera 
nettoyé au printemps.

(Info : Ret-Info / Lingvo-Studio)

● DUOLINGO FAIT FUREUR !
Le moyen le plus populaire au monde pour 
apprendre l’espéranto en ligne. Chaque 
jour 2000 personnes commencent à 
apprendre l’espéranto sur Duolingo.com. 
C’est un site sur lequel on peut apprendre 
les langues de manière ludique. En tout 
700.000 inscrits  pour les deux cours  
d’espéranto sur Duolingo : 683.000 por le 
cours en anglais, 17.400 pour le cours en 
espagnol, qui vient juste d’être lancé. 

(Info : Lu Wunsch-Rolshoven)

tèmes de basse dimensionnalité et des 
systèmes intégrables. C’est un expert 

reconnu comme un des plus ima-
ginatifs et des plus productifs 

dans ces domaines. 
Jesper (voir aussi l’inter-
view ci-contre)   a été 
recteur de l’université 
du Mondial d’espéranto 

à Lille.
ht tps: / /www.sfpnet . fr /

laureats-du-prix-paul-lange-
vin-2016
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R ed. - Bonjour Jesper, vous 
êtes chercheur et professeur à 
l’ENS. Et je viens d’apprendre 

qu’un cours d’espéranto fonctionne 
depuis quelques mois dans cette institu-
tion. Je suppose que c’est vous qui avez 
fait les démarches pour l’introduire dans 
l’école.

Jesper Jacobsen. - Pas du tout ! A 
l’ENS il y a l’ECLA, Espace des 
Cultures et Langues d’Ailleurs, dans 
le cadre du département des langues, 
où sont dispensés des cours de langues 
aux étudiants et au personnel de l’ENS. 
Nous sommes dans une situation de 
grand luxe. Si 6 étudiants demandent 
d’ouvrir un cours (avec lettre de moti-
vation) la directrice d’ECLA cherche 
une personne pour assurer ce cours. Une 
vingtaine de langues sont ainsi ensei-
gnées, par exemple le turc, la langue des 
signes, le bambara. L’espéranto est une 
nouveauté cette année.
Cette année, des étudiants très motivés 
ont demandé à faire ouvrir un cours 

L’espéranto à l’Ecole Normale Supérieure
d ’ e s p é r a n t o . 
Ils ont cherché 
sur Internet un 
professeur et ils 
sont tombés sur 
moi, presque par 
hasard. Norma-
lement ce n’est 
pas aux étudiants 
de chercher un 
enseignant, mais 
l’espéranto est un 
peu à part. Il y a 
eu un entretien 
d’embauche et 
j’ai été accepté. 
Ce cours  fa i t 
donc partie de 
mes heures de 
service statutaire 
d’enseignement, 
de manière tout à 
fait officielle.

Red.- Quelle est la fréquence des 
cours ?

J. J.- Les cours ont lieu pendant une 
heure et demi toutes les semaines. Entre 
14 et 17 personnes suivent le cours, 
des étudiants et quelques doctorants 
de l’ENS. Ce sont des personnes très 
motivées. Plus récemment, la rumeur de 
l’existence du cours a dû se propager au 
delà du quartier latin, car j’ai maintenant 
également quelques étudiants de l’Ecole 
Polytechnique et de Nanterre qui se sont 
inscrits à l’ECLA pour l’occasion.

Red.- Et le contenu des cours ?

J. J. -Il y a deux grands travaux écrits 
pendant un semestre, la partie orale est 
aussi notée. La grammaire est présentée 
en deux semaines. Ensuite je leur fais 
faire des exercices variés, un mélange 
de dialogues et de présentations orales, 
des exposés de 5 minutes. Je leur pro-
pose la lecture de textes assez difficiles, 

par exemple une nouvelle de M. Brons-
tein, des textes du Beletra Almanako. 
Ils peuvent constater que la langue est 
nuancée, qu’il est parfois difficile de 
trouver une bonne traduction en fran-
çais. Pour les travaux écrits, je leur ai 
demandé de traduire quelques passages 
d’un conte de Perrault et d’un roman de 
Pierre Boulle. Le but est d’apprendre à 
traduire de façon efficace (pas mot par 
mot).
Vers la fin du premier semestre, deux 
étudiants sont allés à JES (Junulara 
Esperanto Semajno). L’un d’eux m’a 
écrit ce matin un message assez long 
sans erreur, ce qui m’a fait beaucoup de 
plaisir.
Ce sont des gens curieux, qui veulent 
découvrir quelque chose de nouveau. 
Et ils sont impressionnés eux-mêmes 
par leurs progrès. Ils ont actuellement 
un niveau A2/B1. Mes collègues de 
l’ECLA  ne croient pas cela possible, 
après seulement quelques mois d’ap-
prentissage.
Au second semestre ils vont continuer à 
consolider leurs connaissances en espé-
ranto. En même temps, je souhaite faire 
du cours une introduction à la littérature 
originale en espéranto. Je leur présen-
terai des textes de différentes époques, 
surtout de grands classiques (Ŝirjaev, 
Baghy, Kalocsay, Auld), mais aussi des 
textes plus modernes (Montagut, Cama-
cho). L’espéranto est une langue riche, 
avec des styles littéraires très variés.
Mais les étudiants apprennent l’espé-
ranto aussi pour parler de thèmes scien-
tifiques. Ainsi, à la Toussaint, ils se sont 
réunis pour faire des exposés de maths, 
et donc je leur enseigne le vocabulaire 
spécifique.

Red.- Merci Jesper d’avoir répondu 
à nos questions ! Voilà un témoignage 
encourageant !

(Propos recueillis le 2 janvier 2017, Novjara 
Renkontiĝo, à Sarrebruck)

Enseignement



le monde de l’Espéranto N°598 
6

Une Première : les Jeux Mondiaux 
de la Paix avec l’espéranto 

comme langue véhiculaire !

«L es Jeux 
M o n -
d i a u x 

de la Paix sont heureux 
de commencer à travailler 

avec Oloron-Ste-Marie (...) pour réussir 
en 2019 cette exceptionnelle édition où 
l’espéranto sera le vecteur de communi-
cation privilégié entre tous les partici-
pants venus du monde entier (...) » 
C’est par ces mots que le Comité Inter-
national des JMP vient de confirmer 
son consentement pour que la ville 
d’Oloron-Sainte-Marie accueille, pro-
bablement lors de la deuxième semaine 
de juillet 2019, cette manifestation - 
sorte de JO pour tous - qui vise surtout à 
regrouper des rencontres sportives mais 
aussi culturelles, humanitaires, écono-
miques et politiques, ouvertes à tous les 
hommes et femmes, quelles que soient 
leur origine, leur couleur de peau ou 
leur nationalité, quelles que soient leurs 
conceptions  politique, philosophique 
ou religieuse, quel que soit leur niveau 
sportif ou social.
Pour plus de détails, voir ici : http://
www.jeuxmondiauxdelapaix.com/
index.htm
Dans son livre « Les Jeux Mondiaux de 
la Paix » Yves Angelloz, fondateur de 
ces jeux, souhaitait que l’espéranto en 
soit la langue officielle, considérant que 
« Pour s’entendre il faut se comprendre 
(...). Le choix de la langue officielle 
se portera sur un langage neutre, de 
construction et d’étude facile (...). Cette 
langue sera l’espéranto. »
Mais 33 ans et une vingtaine de ren-
contres sportives plus tard, la barrière 
des langues œuvre toujours en freinant 
l’enrichissement interculturel des par-
ticipants et en rendant inégal l’accès 

Evénement à venir

à l’entente et à l’intercompréhension 
souhaitées. « Mi havis revon ! » et j’en 
ai parlé au maire de ma ville.
C’est ainsi qu’Oloron-Sainte-Marie, 
ville de confluence, d’art et d’histoire, 
élue « ville la plus sportive de France en 
2002 » et riche d’un réseau de plus de 
250 associations, s’est portée candidate 
pour être le cadre de ce qui sera une « 
première » pour les JMP mais surtout 
une extraordinaire aubaine pour nous 
espérantophones, débutants comme 
experts, sportifs, artistes, humanistes ou 
acteurs de la société civile pour :
participer aux Jeux Mondiaux de la 
Paix, sinon pour contribuer à leur mise 
en œuvre.
permettre à ces jeux de donner la pleine 
mesure de leur potentiel quant au rap-
prochement des peuples.
valoriser nos savoirs et pratiquer l’espé-
ranto dans un contexte dynamique et 
international. 
mettre en lumière et populariser l’espé-
ranto de la meilleure des manières.
être partie prenante d’une « première » 
mondiale et, espérons-le, de ses heu-
reuses suites ! 
Pour le moment, il n’est fait appel qu’au 
bénévolat de traducteurs pour des textes 
publicitaires et informatifs à partir du 
français vers d’autres langues telles que 
l’allemand, l’anglais, l’arabe, le chinois, 
le coréen, l’espagnol, l’italien, le japo-
nais, le portugais et le russe. Volontariat 
à me communiquer ici : guy.camy@
orange.fr
Plus tard, en 2019, il sera probablement 
fait appel au bénévolat d’interprètes.
En attendant programme et ouverture 
des inscriptions, à l’entraînement et à 
vos préparatifs !

         Guy Camy

en bref ● mallonge
● CINQ NOUVEAUX 
FRANÇAIS AU PANTHÉON 
D’EDUKADO.NET
Tous les ans à l’occasion de la Fête Zamen-
hof edukado.net récompense des ensei-
gnants d’espéranto en les inscrivant dans 
le Panthéon du site. En décembre 2016 sont 
entrés au Panthéon Jeannine Vincent(V) , 
Suzanne Bourot, Michel Dechy, Arlette Plut-
niak, Edmond Plutniak. 

(Info : edukado.net)

● EN POLOGNE 
CRÉATION D’UN GROUPE 
PARLEMENTAIRE  
PRO-ESPÉRANTO, LE PGLE 
En Pologne le Groupe parlementaire de 
la langue Espéranto (PGLE) vient d’être 
créé le 13 décembre 2016. Le président du 
groupe est Anna Wasilewska, du parti Pla-
teforme civique et il y a 4 vice-présidents, 
un pour chacun de tous les autres partis.
Actuellement, il y a 13 députés dans le 
groupe (députés de la Diète [«Sejm», la 
Chambre basse] et sénateurs).

(Info : Marian Zdankowski)

● 2017, ANNÉE ZAMENHOF 

ZAMENHOF EN LIGNE
Toutes les œuvres de L.L. Zamenhof seront 
en ligne sur le site de  la Bibliothèque Natio-
nale de Vienne (Autriche). 125 livres sont 
déjà librement et gratuitement accessibles 
et la collection sera complétée bientôt.
www.onb.ac.at

 (Info : Bernhard Tuider)

CONFÉRENCE À PARIS
Dans le cadre des jeudis de Mundolingua, 
le 20 avril, conférence de Christian Lava-
renne, docteur en histoire : Lejzer/Lazar M. 
Zamenhof (1859-1917) et l’espéranto.
www.mundolingua.org
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Plus de 300 ONG à l’UNESCO 
pour la Conférence Internationale
L  es  ONG (organisat ions 

non-gouvernementa les) 
représentent la société : ce sont 

elles qui agissent sur le terrain et font un 
travail de fourmi. L’ UNESCO est la 
seule instance des Nations Unies à faire 
une petite place à la société civile, mais 
l’ensemble du système a été réorganisé 
avec pour le Comité de Liaison un man-
dat de deux ans, renouvelable une fois. 
Tous les deux ans a lieu la Conférence 
Internationale des ONG. La dernière 
vient de se tenir à Paris du 12 au 14 
décembre 2016. L’UEA était représentée 
par Renée Triolle et Sacha Kovyazina, 
qui faisait ses premières armes au nom 
de TEJO. ILEI, observateur au nom 
des enseignants espérantophones, était 
représenté par Monique Arnaud, Jean-
Pierre Boulet et Pascale Voldoire.
Les interventions et débats se sont 
déroulés en anglais et en français avec 
la traduction assurée par les interprètes 
professionnels de l’UNESCO. Seul un 
Chinois est intervenu en chinois avec 
traduction en anglais.
La partie «Administration « a donné 
lieu à de nouvelles élections. Philippe 
Beaussant a été élu à l’unanimité comme 
nouveau président. Sous couvert de 
meilleure représentation géographique 
(pour l’UNESCO, les associations dont 
le siège est en Europe sont considérées 
comme associations «européennes» au 
grand dam des associations concernées, 
dont l’UEA). Par contre pour d’autres 
parties du monde, il est facile de se faire 
élire, il n’y a souvent qu’un candidat ( 
aucun pour l’Europe Orientale, même 
si une fondation financée par Gazprom 
est venue comme observateur le dernier 
jour). Pour la région Amérique Latine et 
Caraïbes, un seul candidat, le Conseil 
latino-américain des Sciences Sociales, 
élu. Pour la région Asie-Pacifique, deux 
candidats, l’Association Mondiale des 
Organisations de Recherche Industrielle 

Pas à pas...

de Malaisie a obtenu 30 voix face à China 
Folklore Photographic Association, réélu 
avec 60 voix. Pour l’Afrique, un seul 
candidat, l’Observatoire des Politiques 
Culturelles en Afrique (Mozambique), 
élu. Pour les états arabes, l’Institut Arabe 
des Droits de l’Homme (Tunisie), prix 
UNESCO d’éducation aux droits de 
l’homme en 1992, a été élu haut la main 
face à une organisation égyptienne. Pour 
l’Europe et l’Amérique du Nord, il y 
avait 15 candidats pour 4 postes et il est 
toujours difficile de choisir, car ces asso-
ciations sont très actives à l’UNESCO, 
participent aux travaux et aux réunions 
du Comité de Liaison. Patrick Gallaud, 
qui avait participé au congrès mondial 
de l’UEA à Fortaleza (Brésil), a été élu au 
premier tour. 
 

En ce qui concerne le thème de la 
Conférence «Les défis de la révolution 
numérique pour les ONG», j’ai été 
particulièrement intéressée par l’inter-
vention d’Eric Sadin, philosophe, qui 
constate que les nouvelles technologies 
dépossèdent l’homme de toute respon-
sabilité et de son pouvoir de décision : 
un miroir connecté constate votre état 
de santé et vous donne le traitement; les 
drones décident eux-mêmes ce qu’il faut 
bombarder; les voitures sans chauffeur 
sont considérées comme un progrès. 

Sans parler du fait que chacun de nous 
est fiché pour ses recherches ou achats sur 
internet et ciblé par les marchands. Pour 
la partie «Ethique» seul un syndicaliste 
a fait remarquer que le droit du travail 
volait en éclat avec tous ces cadres qui 
portent du travail à la maison en conti-
nuant leur journée sur leur ordi. En ce 
qui concerne le volet «Education», tous 
se sont félicités de l’apport des nouvelles 
technologies pour la formation des élèves 
(même handicapés) et des enseignants. 
Pourtant on ne sait pas qui fournit le 
matériel pédagogique et le poids des 
Américains à travers Microsoft et Google 
n’est pas négligeable. Et on ne constate 
aucune amélioration dans la lutte contre 
l’analphabétisme, même si les smart-
phones ont permis une certaine autono-
misation des femmes (accès au crédit, au 
prix des marchandises etc). Le gros point 
noir reste la culture : figés devant leurs 
écrans, les jeunes dans des villages perdus 
du Mali se conduisent comme certains 
jeunes des banlieues parisiennes. Sans 
parler des droits d’auteur que personne 
ne respecte et des traités où il est difficile 
de faire admettre que la culture n’est pas 
une marchandise. Autre domaine où il 
faut déchanter : l’information.  Tout le 
monde devient journaliste et la BBC a 
embauché 75 journalistes professionnels 
pour traquer les fausses informations qui 
circulent via les réseaux sociaux, mais 
sont considérées comme paroles d’évan-
gile par les jeunes générations.
Comme d’habitude, nous avons essayé 
d’intervenir dans les discussions, même 
si après 60 ans de collaboration avec 
l’UNESCO, des thèmes chers à l’UEA 
comme le droit à la langue, la diversité 
culturelle, le multilinguisme ne sont pas 
oubliés dans les résolutions.
La nouveauté, c’est la demande de cer-
taines organisations pour que nous tra-
duisions en espéranto leurs présentations 
ou l’accord du Comité de Liaison pour 
faire paraître ses résolutions ou textes 
importants en espéranto. Ni semas kaj 
semas...

Renée Triolle
représentant de l’UEA à l’UNESCO
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I  nter la 24a kaj 28a de oktobro 
2016, Katalin Kováts, redak-
toro de edukado.net, gvidis 

metodikan seminarion en la Esperanto-
Centro Kvinpetalo, meze de Francio. La 
staĝanojn akceptis nome de Kvinpetalo 
Claude Nourmont, Brian Moon kaj Ber-
nard Lagrange.
Al la seminario aliĝis personoj 
interesiĝantaj pri la TAP/NAP-agado en 
Francio. 
Espéranto-France (UFE) kun la financa 
subteno de Klubo 2000, kadre de La jaro 
de Lernanto opiniis grave dediĉi atenton 
kaj monon por organizado de seminario, 
por ke la agantoj pli efike povu ekspluati 
la informajn kaj edukajn eblojn de tiuj 

programoj.

En Kvinpetalo kunvenis 17 esperantis-
toj el diversaj regionoj de Francio kaj 
Svislando: Bretonio, Centro, Francilio, 
Luarregiono, Nordo, Perigordo, Roda-
nalpoj, kantono Vaud. Temis parte pri 
tiuj, kiuj jam sukcesis disvolvi kelkajn 
tiajn agadojn en sia regiono, personoj, 
kiuj ĝuste nun komencas, kaj aliaj, kiuj 
planas kaj pretas TAP-umi.
Laŭ la raportoj de la partoprenantoj 
evidentiĝis, ke malgraŭ la principo, 
laŭ kiu oni ne rajtas instrui dum tiuj 
lecionoj, kaj certe ne fremdajn lingvojn, 
pluraj esperantistoj sukcesas kapti la 
okazon kaj enŝteliĝas en la programon. 
Ili proponadas al la respondeculoj 
aktivaĵojn, kadre de kiuj la infanoj 
tamen ludas en kaj per Esperanto, kan-
tas, kaj eĉ se oni ne rekte instruas, lasas 
spurojn pri Esperanto. Kiel kaj kion 
fari? Kiel prezenti tiajn programojn, kiel 
plenigi ilin, ludige kaj amuze, tamen 
verde?
 
La seminaria programo havis kvar 
ĉefajn temojn:
1. oficialaj konoj kaj informoj pri lin-

L’ESPÉRANTO À L’ÉCOLE

En préparation,  
les prochains dossiers
LME 599 : l’espéranto en Corée

LME 600 : l’Année Zamenhof 
Envoyez vos contributions à  
mondo@esperanto-france.org

gvolernado, programoj, instruplanoj, 
taksado de niveloj, memtaksilo, KER-
ekzamenoj;
2. lingvopolitikaj agadoj, informado, 
varbado, argumentoj por Esperanto, 
propedeŭtika valoro;
3. lernmaterialoj, libroj, retaj kaj kom-
putilaj programoj (la nova lernu.net, 
Duolingo, uTalk), modernaj iloj por 
lerni Esperanton;
4. praktikaj metodikaj aktivaĵoj, lingvaj 
ludoj, ekzercoj, kantoj, rimaĵoj.

La temojn kompletigis materialoj 
kunportitaj de la kursanoj kaj diversaj 
leviĝintaj temoj.
La laborritmo de la staĝo estis tre densa, 
sed tiuj, kiuj jam laboris sub la gvidado 
de Katalin, tion povis antaŭvidi. Prak-
tike dum la tuta tago, ĝis malfrua vespe-
ro, estis programeroj, kiujn interrompis 
nur la “france” longaj manĝotempoj. 
Estas bone, ke temis ne pri prelegoj, 
sed pri vera kunlaboro, seminario, kiun 
aktive partoprenis ankaŭ la staĝantoj, 
kiuj riĉigis la programojn helpe de kun-
portitaj materialoj. Aparte menciendas 
la abunda kolekto de ludiloj, kartoj kaj 
instrumaterialoj de Rolande Cleizergues 

Sukcesa TAP-staĝo en Kvinpetalo
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(el Frontenex), Marie-Sylvie Julian 
(el Saint Martin d’Hères) kaj Pierre 
Dieumegard (el Orléans), kiuj estis ne 
nur prezentataj dum la staĝo, sed ankaŭ 
elprovitaj kaj interŝanĝitaj. Vekis intere-
son la kontribuo de Claude Labetaa (el 
Bassillac), kiu demonstris per sia retejo 
konkretajn kaj allogajn rezultojn de siaj 
pli fruaj TAP-agadoj.
La kursgvidanto, Katalin, kunportis 
plurdekon da lerniloj, prezentis ilin kaj 
donis klaran indikon pri tio, kiujn ilojn 
al kiuj celgrupoj ŝi konsilas uzi aŭ ĝuste 
malkonsilas. Plaĉis al la partoprenantoj 
vidi kaj trafoliumi la librojn kaj ekkoni 
novajn materialojn, eĉ se multo el tiuj 
utilas ne rekte al iliaj TAP-agadoj, sed 
por instruado en lokaj kluboj aŭ por 
memperfektigo. 

La kursanoj lernis kantojn, ludojn kaj 
lertiĝis ankaŭ pri Esperanto, pri taksado 
de niveloj pere de memtaksilo. Ili prepa-

ris sin ankaŭ por pledado por Esperanto 
kaj en rolludo ili simulis renkontiĝon 
kaj debatojn inter verdaj aktivuloj kaj 
lernejestro, instruistoj (ankaŭ pri la 
angla lingvo!) kaj gepatroj. La staĝantoj 
pritraktis kiel elpaŝi al ĝenerala publiko, 
kion diri kaj ne diri, kion montri kaj 
ne montri en varbstandoj, kion havi 
surtable kaj kion subtable en tiaj okazoj. 

Katalin prezentis al la grupo ankaŭ tion, 
kion kaj kiel ŝi instruas kutime en mal-

longaj varbcelaj modellecionoj, kaj tiel 
estis dediĉita tempo ankaŭ al ĝeneralaj 
metodikaj temoj.
Al tiu kategorio rilatis ankaŭ la aldonaj 
programoj, dummanĝaj diskutoj pri 
gramatikaj demandoj kun akademiano 
Brian Moon, vesperaj prelegoj de Kata-
lin pri Andreo Cseh kaj Tiberio Morariu, 
amuza prezento de la nova projekto de 

edukado.net Ekparolu, kontribuaĵo de 
Julien Bécan (el Brive) pri la lingvo 
Tokipona kaj prelego de Pierre Dieume-
gard pri Ekspozicio pri la lingvoj en la 
unua mondmilito.

Tutevidente la retejo edukado.net ludis 
centran rolon dum la semajno. La redak-
toro ekkonigis tiujn partojn de la paĝaro, 
kiuj multe povos utili al la kursanoj. Tiuj 
estas la sekcioj Instrumaterialoj, Kata-
logo, Forumo, Dokumentujo, Kores-

ponda Servo, kaj la partoprenantoj 
elprovis ankaŭ la ludon RISKO. Estis 
unika momento en Kvinpetalo, kiam 
la ĉeestantoj pere de 9 komputiloj tra 
edukado.net sukcesis interkonektiĝi kaj 
komunikiĝi. (Nu, la ĝuo ne daŭris longe, 
ĉar pro la granda rettrafiko aŭ pro alia 
kialo post tiu eksperimento malaperis la 
tuta retkonekto el la centro.)

Por la TAP-uloj Katalin kreis apartan 
foruman sekcion en edukado.net, kie 
post la kurso la koncernuloj jam kun-
laboras, diskutas, raportas, interŝanĝas 
ideojn kaj materialojn kaj ricevas 
metodikan helpon de la redaktoro. Tiel 
la staĝo povas daŭri ankaŭ pere de 
distanca kunlaboro ĝis la dua parto de 
la staĝo. Ĉar jes, sciu, ke pro la sukceso 
de la staĝsemajno, la organizantoj jam 
petis duan semajnon, daŭrigon de la 
laboro, kaj estas decidite, ke Katalin 
reiros al Kvinpetalo por enprofundiga 
TAP-seminario inter la 10a kaj la 14a de 
aprilo 2017. Por la aprila semajno estas 
bonvenaj kaj la partoprenintoj de la 
unua staĝo, kaj ankaŭ novaj TAP-uloj. 
La kerno de la programo estos ellabo-
rado kaj trastudo de konkretaj TAP-
programoj, prezento de model-lecionoj 
kaj produktado de prezentmaterialoj, 
afiŝoj kaj varbiloj por veki la intereson 
pri “verdaj” programoj kadre de la 
TAP-sistemo. Se estos intereso, dum 
la semajno eblos trapasi ankaŭ KER-
ekzamenojn. Interesiĝantoj pri la staĝo 
kaj TAP-agado bv. kontakti la redak-
toron.  Fotoj pri la seminario troveblas 
en nia albumo (edukado.net/biblioteko/
fotoj?al=72).  � Katalin Kováts
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TAP à Bassillac (Dordogne)

D  epuis  p lus ieurs  années 
j’essaie d’amener des jeunes 
de Dordogne à l’espéranto. 

Cette année les TAP semblent montrer 
dans mon village beaucoup de poten-
tiel.
En 2013-2014, j’ai animé des TAP dans 
mon village, Bassillac, et à Périgueux. 
A Bassillac, j’ai rencontré chaque 
classe, de la maternelle au CM2, à 
raison de trois séances chacune : c’était 
une simple découverte. A Périgueux, 
j’ai vu chaque classe (parfois plus de 
20 élèves) pendant une douzaine de 
séances avant de passer à un autre 
établissement au trimestre suivant. 
Lorsque j’avais face à moi des CM2, 
comme souhaité, j’ai pu créer des pages 
web à partir de nos travaux : http://
esperanto-gep.asso.fr/eo-junuloj.html. 
Pour les plus jeunes, j’ai dû renoncer 
aux pages web.
En 2014-2015, j’ai continué dans les 
mêmes conditions à Périgueux. A Bas-
sillac, j’ai pu former chaque trimestre 
un groupe de volontaires. Malheureuse-
ment, les élèves les plus intéressés (sur-
tout des filles, les garçons préférant le 
sport) ne se sont pas rencontrés durant 
la même période.
J’ai préféré faire une pause en 2015-
2016, d’autant plus qu’à Périgueux, on 
ne pouvait m’assurer d’avoir unique-
ment des CM2.
En septembre-octobre 2016, j’ai créé 
un jeu concours dont le temps fort 
était le salon de la BD de Bassillac (mi 
octobre). Voir sur notre site internet la 
feuille distribuée (même page http://

esperanto-gep.asso.fr/eo-junuloj.html). 
Il y eu une trentaine de participants 
(individuels + un collège suisse pour 
qui j’anime par Skype chaque année 
pendant 3 jours une découverte de 
l’espéranto). 
Suite au jeu-concours, j’ai repris les 
TAP à Bassillac et j’ai depuis novembre 
13 à 15 volontaires qui ne sont pas 
effrayés par ce que je leur propose : 
cartes de Noël et de bonne année puis 
quelques exercices de découverte de 
la langue... J’en retrouve quelques-
uns que j’avais rencontrés il y a deux 
ou trois ans en maternelle ou CP. Le 
nombre est un peu élevé pour faire du 
bon travail en moins de trois quarts 
d’heure, mais dois-je me plaindre ?

Le 15 décembre, j’organise des contacts 
par Skype avec des espérantistes du 
monde entier, et surtout, j’y invite la 
presse. Cette année, deux correspon-
dants couvrant mon village de Bassillac 
et avec qui j’entretiens des contacts 
amicaux ont écrit deux beaux articles. 
Une classe de l’école voisine, dans 
laquelle j’anime des TAP a, de plus, 
répondu à mon invitation. 

Je suis en retard dans quelques-uns 
de mes travaux, notamment la page 
actualités de notre site web et une 
page (http://esperanto-gep.asso.fr/
claude) habituellement réservée à mes 
élèves, dans laquelle j’ai commencé 
à ajouter quelques fichiers pour mes 
collègues des TAP.  

Claude LABETAA

V  oici des idées de jeux que 
vous pouvez facilement 
utiliser ou réutiliser pour les 

activités TAP en espéranto :

Avec des animaux : 
a) domino classique avec 1 case image 
et une case nom de l’animal
b) les familles (notion de : o ; in, id, ej)
c) course (notion de avancer, reculer)
d) voyage ( apprendre les noms des 
moyens de transport : bus, avion...etc... 
avec un petit singe et un appareil de 
bulles de savon)

Fruits et légumes
a) loto
b) domino

TAP : faites vos jeux !
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Le corps humain
a) puzzle à reconstituer avec 2 dés
b) memori : d’un côté les images face 
cachées, d’un autre côté les noms.

                     Le jeu consiste à reconstituer les paires.
c) le visage (genre loto) une carte avec 
un visage dessiné, un sac. Dans le sac 
13 pions qui correspondent à une  partie 
du visage. Plus un pion bonus qui per-
met de jouer 2 fois.

Couleurs et chiffres
jeu de carte consistant à poser des suites 
de chiffres et de couleurs.
(genre rami mais simplifié)

Course aux vêtements
d’un côté de la salle les noms des vête-
ments, de l’autre côté les images.
Se joue en équipe.

TAP : faites vos jeux !
Le premier joueur de chaque équipe tire 
une carte nom et court chercher l’image 
correspondante.
L’équipe qui a le plus de paires a gagné.

Dans les TAP, les enfants viennent pour 
s’amuser, 1 heure entre 5 à 7 fois, tout 
dépend des périodes. C’est donc une 
initiation et non un cours. Cependant, à 
travers le jeu ils apprennent plus que ce 
que l’on pourrait croire et ceux qui sont 
curieux, posent des questions.
« Tu as dit que tous les noms se termine 
par O. Pourquoi il y a un J là ?  etc...»
J’alterne jeu calme et jeu actif, pour 
qu’ils puissent libérer leur trop plein 
d’énergie.

Rolande Cleizergues
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E  n Orléans, ekde marto 2015, 
la Esperanto-klubo agadas 
kadre de TAP en sume tri 

komunumoj. 
Ni havas diversajn celojn laŭ la petoj de 
la infanrilata urba servo kaj ni agadas 
kun diversaĝaj grupoj. 
Unue ni instruis Esperanton kaj aliajn 
fremdajn lingvojn al infanoj havantaj 
inter 7 kaj 11 jarojn. Ni ĉefe instruis la 
partojn de la homa korpo, la kolorojn, la 
nombrojn, la nomojn de la najbaraj lan-
doj kaj ni provis montri kio estas sama 
aŭ malsama inter la diversaj lingvoj. 
Ni kantis «Frat’Jakobo» (en multaj 
lingvoj) kaj «Per okuloj».
Poste, en alia urbo,  ni instruis (kaj 
daŭre instruas) Esperanton kaj unu alian 
fremdan lingvon dum mallonga periodo 
(inter du feriaj periodoj) kiu daŭras inter 
5 kaj 8 sesiojn dum unu horo kaj duono. 

K  lubanoj de Bourg-en-Bresse 
daŭrigis, en la unua trimestro 
de la lernojaro 2016-2017, la 

TAP-agadojn en la ununura klaso de 
vilaĝeto Drom, kie la instruisto prak-
tikas metodojn «Freinet» kaj favoras 
Esperanton. Li akceptis dum pasinta 
novembro korean instruistinon, Ana, 
respondeculino de la koreaj «Liberaj 
Lernejoj». Ŝi volis malkovri la grupon 

Ni havas du grupojn da infanoj: unu 
inter 6 kaj 8, la alia inter 8 kaj 11. Do, ni 
instruas anglan, germanan, hispanan aŭ 
italan lingvon, kaj krome Esperanton. 
Ni instruas preskaŭ la samajn aferojn 
en la du lingvoj: utilajn frazojn pri la 
kutima vivo (formuloj de ĝentileco 
kaj kutimaj demandoj), la kolorojn, 
la ciferojn kaj nombrojn, adiciojn kaj 
subtrahojn, la familianajn nomojn ktp, 
kaj ni proponas ludojn: nombrodome-
noj, kolorodomenoj, alfabetoduoblo, 
sep familioj... Tiuj ludoj ekzistas en la 
diversaj lingvoj. Plie, ni kantas «urso 
bruna», «per okuloj», « blankaj estas 
miaj vestoj... »,»abio vi», «tintilar...» 
kaj denove ni elektas kantojn kiuj 
ekzistas en diversaj lingvoj. Kutime, 
ni povas proponi magiajn kolorigaĵojn, 
kiuj helpas por memori la nomojn de la 
koloroj sed ankaŭ la nombrojn.

de francaj instruistoj, kiuj uzas tian 
metodon. Ŝi ankaŭ instruis la infa-
nojn pri bazaj vortoj, kantigis ilin, kaj 
montris kiel faldi paperon por fari avia-
dilojn. La infanoj feliĉe skribis siajn 
nomojn en la korea lingvo. Interŝanĝoj 
perskajpe preparadis tiun laboron kaj 
certe daŭros, ĉar la instruisto decidis 
memlerni la esperantan lingvon helpe 
de Ana. Intervjuoj de infanoj estis 
registritaj por lokaj radiostacioj. Ni 
akordiĝis por daŭrigi niajn intervenojn 
ĝis la fino de la  dua trimestro.
Komenciĝis dua TAP-agado en lernejo 
«Peloux» de Bourg-en-Bresse dum la 
dua trimestro por 9 infanoj de la klasoj 
CE2 kaj CM1. Alfabeto, bestoj, fruktoj, 
ciferoj, koloroj, manĝaĵoj, korpopartoj, 
estas ĉefaj materialoj,  kiujn ni uzas kun  
kantoj. Ĉio prezentitas per ludmanieroj.  
Oni povas  malkovri pli  alklakante 
https://esperantobourgenbresse.wor-
dpress.com

Michel dit mikru

TAP en kaj apud Orléans

Idealaj kondiĉoj por TAP en Drom

En tria komunumo ni faras nur espe-
rantan kurson kun infanoj inter 8 kaj 
11. En tiu kurso, ni provas doni al la 
infanoj sufiĉe da vortoj por provi paroli 
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C  ontexte : au CM2 – classe 
de M. L. (15 à 18 élèves, 7 
séances). Activités :

1) se présenter : « mi estas » (je suis)
2) l’alphabet : les 28 lettres représentées 
par autant d’illustrations en format A4 
représentant des animaux ou des objets 
(noms : terminaison –o), répétition 
collective et lecture individuelle, voca-
bulaire, les feuilles sont distribuées et 
coloriées (beaux coloriages)
3) petite chanson sur les TAP et l’espé-
ranto (les élèves ne semblent pas avoir 
la pratique du chant)
4) les nombres de 1 à 10 (les élèves se 
comptent eux-mêmes)
5) les adjectifs (terminaison –a) :  La 
domo estas granda (La maison est 
grande)
6) révision des mots sous forme de 
compétition (grand succès)
7) Quizz sur l’espéranto (contrôle des 
informations retenues), bien réussi
6) Saynète en espéranto « Kompatinda 
O » (pauvre O) : La lettre O se plaint 
d’être toujours la dernière, mais la 
lettre A lui démontre qu’il existe aussi 
des mots en A (les adjectifs) et prend 
les autres lettres à témoin. La lettre O 
est parfois aussi la première (okulo = 
l’œil). Jeux de scène avec les lettres qui 
entrent successivement pour composer 
et recomposer divers mots.
Cadre et contexte :
Les séances ont eu lieu le jeudi et 
le vendredi de 15h45 à 16h30, puis 
seulement le vendredi. En théorie 45 

minutes, en pratique moins de 30, la 
séquence n’est pas clairement définie, 
on a plus l’impression d’une garderie. 
Au début les élèves sont enthousiastes, 
mais passée la première découverte, et 
avec l’entrée dans des apprentissages, 
la motivation tombe. Les élèves plus 
dissipés préfèreraient faire du sport, les 
plus studieux une matière « utile ».
L’étude de la saynète n’a pas pu être 
terminée (même 2 séances supplémen-
taires n’y auraient pas suffit, il en aurait 
fallu 4). Dommage, car les élèves en 
majorité y prenaient grand plaisir.
CM1-CM2 (4 séances)
1) Même activité avec l’alphabet
2) Les nombres : plus de temps passé 
à la mémorisation, résultat, la semaine 
suivante ils comptent spontanément de 
1 à 10 ; le premier groupe de 10 élèves 
se lève et constitue une dizaine, on peut 
ainsi constater que 11 se dit « dek unu » 
(10-1), 12 « dek du » (10-2) et ainsi de 
suite, ce qui permet de compter jusqu’à 
99 avec seulement 10 mots (comme en 
chinois)
3) « Jacques a dit » : Levu la manon, 
montru la nazon, fermu la okulojn... 
grâce aux mots pour la plupart trans-
parents, les élèves eux-mêmes peuvent 
venir au tableau et dire « Jako diris » !
Conclusion : j’ai préféré en rester là 
pour ce cours, tant que les élèves étaient 
encore dans le plaisir d’apprendre. Ils 
garderont un bon souvenir de l’espé-
ranto.

Marianne DUNLOP 

Arras : TAP à l’école Anatole France

Les formalités administratives  
Il n’y a eu aucune difficulté pour me faire recruter et la décision a été très 
rapide. Quand j’ai entendu dire courant octobre que certaines personnes 
faisaient des TAP en espéranto, je suis allée voir à la Mairie une responsable et 
j’ai constitué un dossier (CNI, RIB, CV, carte vitale). La réponse a été donnée 
après 2 ou 3 semaines environ. Ils demandaient entre autres un carnet de 
vaccinations à jour, mais comme je n’en avais pas ils n’ont pas insisté. J’ai été 
recrutée (et payée) comme «animateur sans expérience» car je n’ai pas passé le 
BAFA...	� Marianne

iomete je la fino de la kvin aŭ ok sesioj. 
Ni pli laboras pri la alfabeto, la diversaj 
demandoj (kiu, kio, kia, kie). Denove, 
ni instruas la kolorojn, la ciferojn kaj la 
nombrojn kaj finfine ni multe laboras 
pri la nombroj por ke ili komprenu, ke 
ludi per la nombroj estas facile. Kun tiuj 
infanoj ni povas instrui la estintecon, la 
estantecon kaj la estontecon. Denove ni 
kantas...
Iuj el niaj ludoj estas videblaj sur la reto 
ĉe esperantodev45.free.fr
Tiuj agadoj okazas ĉiun semajnon dum 
kvardekvin minutoj ĝis unu horo kaj 
duono laŭ la urboj.

Marcelle Provost kaj Pierre Dieumegard
Ludoj : http://ludoj.neowordpress.fr
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Prelegvojaĝo

R ainer Kurz prelegvojaĝis de 
la 3a ĝis la 15a de oktobro. Li 
vizitis 6 klubojn: La Ciotat, 

Dijon, Grenoble, Tours, Châteauroux, 
Le Mans.
En Le Mans, Dijon, Grenoble kaj La 
Ciotat-Marseille, Rainer pritraktis 
temojn pri sia helpado al la migrantoj en 
Germanio kaj en Aŭstralio. En Château-
roux, li prezentis la plej grandan urbon 
de Aŭstralio, Sydney kaj en Tours la 
intervjuon de la nobelpremiito Rein-
hard Selten. Kvar el ses kluboj organi-
zis publikan kunvenon pri kiu raportis 
la gazetoj L’écho-La Marseillaise en 
Châteauroux kaj Dauphiné Libéré en 
Grenoble. Dek-kvin-minuta intervjuo 
okazis ĉe la radio RCF en Le Mans.
Kunlaboro. La publikaj kunvenoj oka-
zis en «Centre social » en Le Mans kaj 
en « Maison des droits de l’enfant » en 
Châteauroux. En Marseille, kiel kutime, 
la kunveno okazis en la sidejo de CIRA 
(Centre international de recherche sur 
l’anarchisme) kaj en La Ciotat kunla-
bore kun asocio « Grand Portique ».
Laŭ la raportoj, proksimume 130 
homoj ĉeestis la kunvenojn, inter ili 
kvarono estis ne-esperantista. Ĉiuj 
kluboj raportis, ke la prelegoj plaĉis. 
«Mankis iom da tempo por daŭrigi la 
debaton » skribis Dijon, ĉar la prelego 
estis « informplena kaj la publiko bone 
reagis » (La Ciotat). Menciindas atendo 
de la publiko en Le Mans, ke Rainer 
klarigu ne nur sian propran helpon al 
la migrantoj sed ankaŭ la ĝeneralan 
politikon en Germanio sur tiu tereno. 

Grenoble taksis la kunvenon «  tre 
pozitiva », des pli ke okazis « rendevuo 
kun la prikultura urbokonsilanto en 
Fontaine ».
R i m a r k o j  p o r  p l i b o n i g i  l a 
prelegvojaĝojn. La turneo zigzagis sur 
longaj distancoj kun kelkfoje malsim-
pla veturado (Grenoble), sed okaze de 
tiu turneo kandidatis ne sufiĉe da kluboj 
por starigi itineron kun malpli longaj 
(kaj kostaj) interklubaj distancoj. La 
Ciotat deziras, ke la kluboj antaŭturnee 
ricevu informojn « ĉu la preleganto 
estas vegetarano, ĉu li/ŝi havas apartan 
dieton ».
Konklude: Rainer sciis kapti la atenton 
de sia publiko per interesaj kaj malsa-
maj temoj. Okazis multaj demandoj 
pri liaj spertoj kaj tri kluboj sukcesis 
havi fruktodonajn rilatojn kun la loka 
gazetaro. 
Ankaŭ Rainer ŝatis tiun prelegvojaĝon 
kaj sin deklaras preta por denove turnei 
en 2017. Ni volonte helpos lin!

Yves Nicolas

Kurta sed riĉenhava turneo de Rainer Kurz

Nekrologo : Jean Hénin
Forpasis Jean Hénin la 30an de septembro, 78-jara. Profesie li estis instruisto 
de la angla lingvo. Dum multaj jaroj (kaj ĝis la lasta momento) li estis delegito 
de UEA en La Canourgue. Li estis dum pli ol 25 jaroj prezidanto de la Esperan-
to-federacio Langvedoko-Rusiljono, kaj redaktoro de ties bulteno Sudfranca 
Stelo. Li respondecis pri ekskursoj en la LKK por la UK en Montpellier.

Ĉu estas Esperantistoj 
en Norda Koreio?
En Asocio pri franc-korea amikeco 
(AAFC), kiu deziras reunuigon de 
ambaŭ Koreioj, membras almenaŭ 
tri Esperantistoj: Marianne Dunlop, 
Nathalie Kesler kaj François Lo 
Jacomo. Ili konsistigas ene de la aso-
cio Esperanto-komitaton, kaj planas 
komence de aprilo 2017 vojaĝon al 
Norda Koreio, esperante renkonti tie 
Esperantistojn. Fakte dum jardekoj 
estis aktiva Esperanto-movado en 
Norda Koreio: en 1964 aperis tie 
350-paĝa Esperanta-korea vortaro 
kaj ĉirkaŭ 120 gestudentoj partopre-
nis Esperanto-kursojn en la ĉefurbo 
Pjongjang. La asocio AAFC tre hel-
pas nin en nia klopodo kaj en la unua 
versio de sia ĉi-jara aliĝilo troviĝas 
bele videbla linio “Mi deziras mem-
bri en la Esperanto-Komitato de 
AAFC: jes / ne”. Neniu alia interna 
komitato estas same proponata. Unu 
el la karavanoj, kiuj en julio 2017 
vojaĝos al la Universala Kongreso 
en Seulo per trasiberia trajno (tiu 
organizata de So Gil-su) traveturos 
Nordan Koreion. 

(info : F. Lo Jacomo)
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Prelegvojaĝo

Turneis François RANDIN, 
el Svislando

F  rancisko vizitis 8 klubojn de 
la 19a ĝis la 30a de septem-
bro, nome Tours, Bourges, 

Clermont-Ferrand, Saint-Brieuc, 
Vannes, Saint-Nazaire, Gironde, Thion-
ville. 
Ĉiuj pritraktitaj temoj rekte rilatis al 
Esperanto: historio de E-o en Eŭropo 
kaj en la mondo, kiel prezenti E-on, 
argumentaro, filmoj, lingvoj en la 
mondo kaj Esperanto, malkovri E-on.
Ĉiuj kluboj pozitive raportis pri la 
interveno de Francisko: « Prelego 
interesa (pri la tradukaj kostoj) » skribis 
Bourges, « la prelego tre plaĉis al ĉiuj » 
samvoĉe konfirmas Saint-Brieuc kaj 
Saint-Nazaire. Por Thionville, la prele-
go « plaĉis al multaj ». En Saint-Brieuc, 
studentino pri Esperanto « akumulis 
multe da materialo por sia studo » kaj 
en Tours oni « multe lernis kiel facile 
prezenti trafajn argumentojn ». 
« Francisko estas interesa kaj agrabla 
homo » raportas Vannes. «Li afable 
respondis al la demandoj » pludiris 
Saint-Nazaire, « per voĉo sufiĉe forta 
kaj laŭta » (Thionville). Resume, « tre 
persvadema preleganto » konkludis 
Clermont-Ferrand.
Pluraj kluboj sukcesis anonci la prele-
gon en la gazetaro aŭ reklamis per bela 
afiŝo (St-Nazaire kaj Thionville) sed 
videble aperis nur unu raporto (cetere 
tre interesa kun foto) en Le Télégramme 
en Vannes.
Saint-Brieuc okazigis sian kunvenon en 
kafejo, Thionville denove kunlaboris 

en bref ● mallonge
● RESUMO DE LA 
KOMITATKUNSIDO DE LA 22A 
DE JANUARO 2017

La komitato kunsidis dum sema-
jnfino ĉi-januare post okazigo de 
tri laborgrupoj. La diskutoj sabate 
koncernis projekton por enretigi 
mapon de francaj esperanto-paro-
lantoj, ideojn por la Zamenhof jaro 
2017 kaj reeldonon de Metodo 11.
La konkludoj de tiuj laborgrupoj 
estis traktitaj inter la 35 tagorderoj 
de la komitatkunsido dimanĉe.
La ĉefaj decidoj celis :
• la renovigon de la fenestroj de la 
sidejo por ŝpari energion kaj plial-
tigi la komforton de la deĵorantoj kaj 
vizitantoj,
• la novan prezon de la granda vor-
taro Franca-Esperanto (15 €),
• la ĝisdatigon de la listo de komisio-
noj, kiuj laboras diversflanke por la 
asocio,
• la aranĝon de budo en « Fête de 
l’Huma » 2017,
• la publikigon de eventoj organizo-
taj okaze de la 100a datreveno de la 
forpaso de Zamenhof,
• la sendon de letero al ĉiuj kandida-
toj al la franca prezidenteco,
• la reeldonon de la libro Metodo 11 
kun modernigo de la tekstoj kaj kolo-
raj desegnaĵoj (1000 ekzempleroj)
kaj la novregistron kaj disponigon 
de sondosieroj de Metodo 11 en la 
retejo de la asocio (mp3-formate).
La venonta kunsido okazos la 
25an de majo dum la kongreso en 
Mandres-les-Roses.

kun kultura kafejo « Le gueulard » kaj 
loka asocio « Forum des citoyens ». 
Clermont-Ferrand, Bourges, Tours 
kaj Saint-Nazaire kunvenis en la loka 
« Domo de la asocioj ». Tri kluboj kun-
laboris kun instruejoj kun plimalpli da 
sukceso. En Gironde, malgraŭ reklamo 
kaj malgraŭ antaŭa bona sperto (turneo 
Saeed) en universitato, neniu studento/
profesoro sin prezentis por aŭskulti la 
preleganton. Clermont-Ferrand organi-
zis prelegon en gimnazio sed venis nur 
3 instruistoj. Tamen, tiuj tre interesiĝis 
kaj estis decidite, ke okazos nova 
interveno de la lokaj esperantistoj en tiu 
lernejo. En Vannes, Francisko prelegis 
antaŭ multaj lernantoj laŭ invito de 
instruisto pri filozofio, kadre de ĉi-jara 
programo „Le langage“.
Laŭ la raportoj de la kluboj kaj de Fran-
cisko, ĉeestis dum enklubaj aŭ publikaj 
kunvenoj iom pli ol 100 esperantistoj 
kaj proksimume 80 ne-esperantistoj 
(inter ili 60 lernantoj en Vannes). 
Francisko, en sia propra raporto 
konkludas, ke venis malmultaj homoj 
kaj sin demandas ĉu lia laboro estos 
fruktodona por la kluboj. Sed se oni 
komparas kun la antaŭaj prelegvojaĝoj 
(tiuj de 2015: Zhang Fude, Melnikov, 
Ŝukurov, kaj la du unuaj de 2016: 
Junusov, Saeed) la nombroj estas 
tre similaj. Dum la prelegvojaĝo de 
Francisko, ĉiu klubo averaĝe akceptis 
22,5 aŭskultantojn (esperantistajn kaj 
ne-esperantistajn) kaj dum la antaŭaj 
la averaĝo atingas 21,4 homojn. Se 
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iom malpli da ne-esperantistoj ĉeestis 
la prelegojn, tio probable ŝuldiĝas al la 
temoj ekskluzive esperantaj.
Ni notu tamen liajn gravajn rimarkojn: 
la reklamado videble ne estis sufiĉe 
vasta kaj la turnea periodo ne tre taŭga, 
ĉar pluraj kluboj ankoraŭ dormetis en 
septembro. 
Resume :
• La preleganto bone prelegis. La temoj 
pritraktitaj ĉie plaĉis sed eble ne estis 

M ulta j  u rbo j  en  Franc io 
( p r e s k a ŭ  ĉ i u j )  e s t a s 
ĝemeligitaj kun aliaj urboj 

eksterlande. Kelkfoje la ĝemeliĝo oka-
zis dank’al Esperanto.
Oni povas legi en Vikipedio: « La 
esprimo ĝemelurboj, ĝemelaj urboj, aŭ 
partneraj urboj signifas urbojn, kiuj 
interkonsentis pri speciala partnereco 
por kultura kaj eble ankaŭ ekonomia 
interŝanĝo. Kutime, sed ne ĉiam, 
ĝemelaj urboj estas en malsamaj landoj.
Ĝemela rilato je urba, provinca aŭ 
subŝtata nivelo estas vaste bazita, 
oficiale aprobita, longatempa partne-
reco inter du komunumoj, regionoj aŭ 
subŝtatoj en du landoj. Ĝemela rilato 
iĝas oficiala per subskriba ceremonio 
de la estroj de la du lokaj jurisdikcioj, 
post la aprobo de la lokaj urbaj konsi-
lioj, provincaj komisaroj aŭ ŝtataj 
parlamentanoj ».
Mi estas komisiito de Espéranto-France 
pri ĝemelaj urboj. 
Vi loĝas en urbo ĝemeligita kun alia(j) 
urbo(j) kaj vi havas kontaktojn kun 
esperantistoj en tiu(j) urboj... 
Via urbo estis ĝemeligita dank’al Espe-
ranto... 
Vi dezirus ke via urbo estu ĝemeligita 
kun urbo kie estas esperantistoj kaj vi 
bezonas konsilojn, helpon... Legu la 
konsilojn en Vikipedio aŭ rekte rilatu 
kun mi...
Kiel krei Ĝemelajn Urbojn kaj fari 
fruktodonajn aktivaĵojn en tiu kadro?
Serĉu kun kiu(j) urbo(j) via urbo estas 
ĝemela, eble konsultante la urban 

registaron, la komunuman gvidlibron 
aŭ la retpaĝon de via urbo. Kiam estas 
en via urbo laborgrupo aŭ komisiono 
pri la ĝemeleco/partnereco, aliĝu al tiu 
grupo kaj partoprenu en ĝiaj kunvenoj 
kaj aktivaĵoj. Kiuj estas la aktivaĵoj/
laborkampoj en la ĝemeleco? En kiuj 
ĝemelaj urboj estas Esperantisto(j) aŭ 
Esperantoklubo(j)? Provu kontakti 
delegiton, kiun vi trovos en la jarlibro 
de UEA. Se vi ne trovas, kontaktu la 
ĉefdelegiton de la lando, aŭ alian res-
pondeculon de la koncerna lando. 
Eble vi trovos ion en la retpaĝo de la 
landa asocio. Faru kontakton kun la 
samideanoj, kaj korespondu. Se vi 
estas membro de E-klubo parolu en la 
klubkunvenoj pri tio, proponu ke aliaj 
klubanoj korespondu kun esperantistoj 
en la partnera urbo. Poste vizitu la par-
tneran urbon, ekzemple partoprenante 
vojaĝon de la aliaj membroj de la jam 
ekzistanta laborgrupo. Dum la restado 
kaj la aktivaĵoj en la ĝemelurbo viaj 
kolegoj vidos, ke vi ne havas lingvo-
problemon. Dum la vizito klopodu, ke 
la korespondantoj povu dormi en priva-
taj hejmoj, ne en hotelo. Se samideanoj 
el ambaŭ urboj partoprenos Esperanto-
aranĝon (UK-on ekzemple) klopodu, 
ke vi dormu en la sama hotelo/loĝejo.

Niaj agadoj
Espéranto-France partoprenis la Mova-
dan Foiron dum la 100-a UK Lille 
2015 kaj akceptis multajn vizitantojn, 
francajn kaj eksterlandajn... Ĉe la budo 

Ĝemelaj kaj Partneraj Urboj
pri ĝemelaj urboj estis delegito el His-
panio, aktiva esperantistino el Bulgario 
kaj mi mem. Ni informis pri la agado 
pri ĝemelaj urboj ĉe UEA kaj havis je 
dispono ekzemplerojn de la bulteno. Mi 
volonte aŭdos komentojn de sinjorino 
renkontita dum la Movada Foiro en 
Lille kies urbo (departamento 36?) estas 
ĝemeligita kun Braŝov (Rumanio)...Mi 
ankaŭ ĝojus aŭdi pri Valence (26), kun 
kiu ni ekrilatis pri la temo « ĝemelaj 
urboj »...
Dum la UK en Bonaero, okazis la unua 
fotoekspozicio pri ĝemelaj urboj, la dua 
en Lille kaj la tria en Nitra 2016. En 
Lille, estis ankaŭ organizita renkontiĝo 
inter reprezentanto de Pollando kaj 
reprezentanto de la urbestrino de Lille 
kadre de la projekto « Fariĝu ambasa-
doro de via urbo en urbo kie okazas la 
Universala Kongreso ». Mi aldonu ke 
tiu specifa tasko okupis mian agendon 
dum pluraj monatoj pro la fakto ke estas 
14 (laŭ iuj informoj 17) ĝemelaj aŭ 
partneraj urboj de Lille. Jese respondis 
3 urboj kaj finfine nur el la urbo Vro-
clavo (Pollando) esperantistino  estis 
oficiale komisiita transdoni mesaĝon 
kaj donacon al la urbestrino de Lille.   
Estontece, mi planas helpi, se tion ili 
deziras, la LKK-anojn en Seulo prizorgi 
la 4-an fotoekspozicion. 
Kaj la plej lasta informo: de jaroj estas 
komisiito de UEA pri Ĝemelaj Urboj 
kaj estontece estos komisiito pri Eŭropo 
kaj komisiito pri Azio. Kadre de la nova 
UEA-estraro elektita dum la UK Nitra 
2016, Stefan MacGill, vicprezidanto de 
UEA, respondecas pri la fako Ĝemelaj 
Urboj. 

Raymonde COQUISART
raymonde.coquisart@yahoo.fr

tre allogaj por ne-esperantista publiko
• Probable iuj kluboj ankoraŭ duonfe-
riis kaj ne estis plene efikaj por reklami 
kaj organizi publikajn kunvenojn. La 
kontakto kun la gazetaro tro ofte ne 
efikis.
• Eble pli ofte ol kutime, pluraj kluboj 
intervenis, pli-malpli sukcese, en diver-
saj instruejoj.
Kiel Francisko skajpe konfirmis al 
mi, li tre ŝatis la varman akcepton de 

ĉiuj kluboj kie li konatiĝis kun multaj 
novaj amikoj. En lia leginda raporto, 
Francisko tuŝis gravajn demandojn kaj 
rimarkojn kiuj probable helpos nin pli 
bone pripensi kiel fari, por ke en 2017 
la turneoj estu kiel eble plej efikaj.
Dankon Francisko por viaj dusemajna 
prelegvojaĝo kaj instruplena raporto!

Yves NICOLAS
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E  n  ĉ i  t i u  r o m a n o ,  k i u 
disvolviĝas  en la  jaroj 
1878/1879 en Varsovio, la 

en sia junaĝo politike aktiva aŭtoro 
Bolesław Prus prezentas al ni tri 
gravajn rolulojn personigantajn tri 
politikajn sintenojn, kiuj reliefiĝis en 
la tiama pola socio. La romantika idea-
lista komizo Ignaco Rzecki revas pri 
la sinsekvaj „Napoleonoj“ - la franca 
imperiestro ja batalis kontraŭ komunaj 
malamikoj, t.e. la prusoj kaj la rusoj! La 
riĉa komercisto Stanislavo Wokulski, 
amiko kaj dunganto de Ignaco, estas pli 
realisma, kvankam lia politika sinteno 
ne tre klaras. Aldonendas Ochocki el 
la generacio de la novaj pozitivistaj 
idealistoj. Sed iu Henriko Ŝlangbaum, 
kiu aĉetas la galanterian magazenon 
de Wokulski, ignoras la idealismon, li 
reprezentas la formikan klopodanton, 
kiu celas sian prosperon. Por li „la 
mono estas rezervujo por la plej inda 
potenco en la naturo, ĉar por homa 
laboro. Ĝi estas sezamo, antaŭ kiu 
malfermiĝas ĉiuj pordoj ...“.  
En Varsovio tiuepoke kunvivas la lastaj 
generacioj de malriĉiĝantaj nobeluloj 
same kiel kreskanta socio de burĝoj, 
kiuj iom post iom riĉiĝas kaj iel sopiras 
je la prestiĝo de la nobelaro: papiliumas 
la invititoj en somerdomoj aŭ dum 
vintraj baloj. Pli modeste la loĝantaro 
de ludonita domego plej trafe ilustras 
la ne ĉiam tre facilan kunvivadon de la 
socie diversaj luprenantoj. Ankaŭ en la 
entreprenoj ne ĉiam pace kunlaboras la 
dungitoj. La leganto samtempe malko-
vras la situacion de la judoj en socio, kiu 
iĝas pli kaj pli antisemita, suspektanta 
kaj la malriĉajn kaj la riĉajn judojn. 
Okaze de vojaĝo de Wokulski al Parizo 
ankaŭ en la franca ĉefurbo pentriĝas 
monaviduloj, kiuj sin altrudas en luksaj 
hoteloj kaj provas profiti diversrimede 
per la mono de la riĉaj hotelaj gastoj.
Laŭ tiama kutimo en Eŭropo la romano 
aperis unue felietone en 1887 en la 
gazeto Kurier Codzienny (Ĉiutaga 

Kuriero), poste libroforme en 1889. 
La felietoneco ja sentiĝas en la iom 
longece kaj fadene rakontata amo de 
Wokulski al la nobelino Izabela Łęcka, 
sed la historia kaj  sociologia bildo 
de la tiama varsovia socio – tiu de la 
juna Zamenhof – estas tiel interese 
pentrita, ke la 640 paĝojn de la belege 
bindita libro oni scivoleme englutas. 
Cetere: por ne-poloj tio ne eblus sen la 
multnombraj interesaj kaj nepre necesaj 
notoj aldonitaj de la tradukinto. Kromaj 
klarigoj legeblas en la postparolo.
La romano estas tradukita al 20 lingvoj. 
Ĉi tiun laste aperintan tradukon al 
Esperanto ni dankas al la eksterordinara 
laboro de nia tradukmaŝino, Tomasz 
Chmielik. La verko meritas lokon en 
la biblioteko de ĉiu samideano, kiu 
deziras koni pli precize la socion, en kiu 
vivis la juna Zamenhof.

Edmond LUDWIG
La pupo (Lalka): Bolesław Prus, 
tradukis Tomasz Chmielik (Świdnik/
Bjalistoko/Đurđevac, 2016)  

La pupo
Literature

K  varan fojon oka-
zas konkurso pri 
poemoj en la itala 

lingvo kaj Esperanto, sub 
patronado de la Itala Espe-
ranto-Federacio 
http://iconcorsidisamideano.
altervista.org/Poezio.html
 Sen partoprenkotizo. Ajna 
temo, ajna longeco. La 
versaĵoj povos alveni en la 
itala lingvo, en Esperanto, 
aŭ en ambaŭ lingvoj. Ĉiuj 
tekstoj nur elektronike en 
formato word! 
Por peti aliĝilon en formato word: samideano@hotmail.it 
La verkoj devos alveni antaŭ la 21-a de marto 2017

Poezio el ĉiuj ĉieloj
Itala konkurso
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(La verkintino estas famkonata pupteatra aktorino, tiam 
laboranta en Zagrebo. Ŝi rakontas personan travivaĵon: 
dum tuta jaro ŝi senpage helpis amatoran trupteamon, 
akompanis ĝin al Tromsö okaze de PIF (Internacia 
Pupfestivalo), kaj miregis ke post la granda sukceso de 
la teamo, la Kamarado Direktoro proponis al ŝi tranokti 
la lastan nokton nur en fotelo, kvankam la aliaj ricevis 
taŭgan liton. Ŝi decidas piediri tra la urbo la tutan nokton). 

P  romenante inter tiuj vilaoj, subite mi eksentis, 
ke iu rigardas min. Ĉirkaŭrigardante mi neniun 
rimarkis. Eble mi fantazias, mi supozis, ja mi 

estas jam sufiĉe laca post nokta promenado. Sed mi forte 
sentis rigardon de iu. Kiam pli atente mi ĉirkaŭrigardis, 
mi ekvidis knabineton sidantan ĉe unuaetaĝa fermita 
fenestro. Atente, senmove ŝi rigardis al mi. La tuta estaĵo 
elradiis solecon. Ŝi estis en blanka noktoĉemizo. Kiel 
ŝi sidis kuntiriĝinte, ŝiaj piedoj ne estis videblaj. Ŝia 
kaŭranta figuro aspektis kiel statueto de la tristeco.

Kiam mi rimarkis ŝin, mi alproksimiĝis kaj ekridetis, 
sed ŝi ne reridetis, nur ege serioze rigardis min. Kaj tiam 
naskiĝis en mi ideo: por unupersona publiko mi prezentos 
pantomiman spektaklon! Unue mi ŝerce salutis ŝin, kiel 
la klaŭnoj en la cirko. Ŝi ne ekmoviĝis, sed kun intereso 
kaj atendado rigardis al mi. Kaj la spektaklo komenciĝis. 
Mi kuradis kaj saltadis, mi pilkludis kaj dancis. Ŝi rigardis 
al mi kun pli kaj pli granda interesiĝo. Poste mi kolektis 
florojn kaj ĉiun aparte flaris, post kio mi etendis la manon 
kaj proponis la grandan florbukedon al ŝi. Tiam ŝi ekride-
tis! Ŝi komprenis, ke mia mano, malgraŭ malplenaspekta, 
donacas al ŝi belegajn florojn! Ŝi ekstaris en la fenestro 
kaj nun kun feliĉa mieno rigardis al mi. Kaj la spektaklo 
daŭris. Mi birde flugis, urse paŝis, simie transkapiĝis, 
violone kaj piane ludis, manĝis kaj trinkis, poste ripozis. 
Ĉe la fino mi kliniĝis, kvazaŭ mi aŭdus aplaŭdojn kaj 
kisante mian manplaton, mi blovsendis al ŝi adiaŭan kise-
ton. Antaŭ mia foriro mi mansignis kaj ridetante ankaŭ ŝi 
mansignis al mi.

La tiama knabineto nun jam estas 25-26-jara fraŭlino, aŭ 
jam estas sinjorino kaj eble havas infanojn, al kiuj ŝi ĉiam 
rakontas sian solecan noktan travivaĵon el la infanaĝo. 
Sed ŝi neniam ekscios, ke eĉ nun, post 20 jaroj, mi sentas, 
ke tiu mansigno ŝia estis la plej granda sukceso en mia 
tuta vivo.

Júlia SIGMOND
el novelo eltirita el MI NE ESTAS MONA LISA (2001)

(L’auteure est une célèbre marionnettiste travaillant alors à Zagreb. 
Elle raconte une expérience personnelle: toute une année elle avait fait 
des kilomètres pour entraîner bénévolement une troupe d’amateurs, 
puis l’avait accompagnée à Tromsö à l’occasion du Festival Internatio-
nal de la Marionnette et fut grandement étonnée qu’après le premier 
prix obtenu par la troupe, le «Camarade Directeur» ne lui ait proposé 
qu’un fauteuil pour la dernière nuit, alors que les autres disposaient 
d’un lit confortable. Elle décide de passer la nuit à parcourir la ville 
à pied).

E  n déambulant parmi ces villas, je sentis soudain que 
quelqu’un me regardait. Mais j’eus beau scruter les alen-
tours, je ne remarquai personne. Je fantasmais sans doute, 

supposai-je, il est vrai que cette promenade nocturne m’avait bien fati-
guée. Mais pas de doute, quelqu’un avait les yeux rivés sur moi. Après 
avoir regardé plus attentivement tout autour de moi, j’aperçus une 
petite fille assise au premier étage, derrière une fenêtre close. Immobile, 
elle me regardait avec attention. De tout son être émanait la solitude. 
Elle portait une chemise de nuit blanche. Comme elle était assise 
recroquevillée, je ne voyais pas ses pieds. Sa silhouette accroupie était la 
personnification même de la tristesse.

Après l’avoir remarquée, je me suis approchée et j’ai souri, mais elle 
ne me rendit pas mon sourire, elle se contentait de me regarder avec le 
plus grand sérieux. Me vint alors une idée à l’esprit: j’allais présenter 
un spectacle de pantomime à un public réduit à une seule personne! 
Je la saluai d’abord comme par plaisanterie, à la manière des clowns 
au cirque. Elle n’esquissa pas le moindre mouvement, mais pleine 
d’intérêt, attendit la suite. Et le spectacle commença. Et moi de courir, 
de faire des sauts, de jouer à la balle et de danser. Elle me regardait, 
de plus en plus absorbée par le spectacle. Je me mis à cueillir des fleurs, 
à respirer le parfum de l’une après l’autre, puis à en faire un grand 
bouquet que je lui tendis. Comme elle se mit à rire! Elle avait compris 
que ma main, vide pourtant, lui offrait de très belles fleurs! Elle se 
mit debout à la fenêtre et me regarda avec un air de félicité. Et le 
spectacle continua. J’imitai le vol d’un oiseau, la démarche d’un ours, 
les cabrioles d’un singe, je jouai du violon ou du piano, mangeai, bus, 
puis me reposai. Pour finir, je fis la révérence, comme si j’entendais des 
applaudissements et, déposant un baiser sur la paume de ma main, 
le lui envoyai en guise d’adieu. Avant de partir, je lui fis un dernier 
signe, et elle m’en fit un en retour en me gratifiant d’un sourire.

La petite fille d’alors est maintenant une jeune fille de 25-26 ans, ou 
une femme, et a peut-être des enfants auxquels elle ne se lasse pas de 
raconter son aventure de cette nuit solitaire de son enfance. Mais elle 
ne saura jamais, que 20 ans après, j’ai le sentiment que son signe de la 
main a été le plus grand succès de toute ma vie.

                                                                            Anne Jausions,  
d’après Júlia Sigmond

NORVEGA NOKTO � UNE NUIT EN NORVÈGE
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Jartransire en Esperantio
E n la jartransira periodo multaj 

esperantoparolantoj vojaĝas al 
diversaj regionoj. Ili havas la 

eksterordinaran bonŝancon, ke ili povas 
elekti vintrumi aŭ somerumi en Esperan-
tio.
Kiel kutime okazis pluraj paralelaj 
aranĝoj en Germanio : JES (Junulara 
Esperanto Semajno) en Waldheim-am-
Brahmsee, Luminesk’ en Kleve, Novjara 
Renkontiĝo en Saarbrücken. 
Certe ĉie estis varma etoso, malgraŭ mal-
varma vetero. En Novosibirsk (Siberio) 
esperantistoj gaje festis la novan jaron. « 
Naturo donacis belegan veteron por la tuta 

periodo de -8 ĝis 0 gradoj ». Pli malvarme 
estis en la 35-a Poludnica, tradicia vintra 
renkontiĝo de vojaĝantoj kaj turistoj en 
Malaltaj Tatroj (Slovakio). 
Dum la tuta renkontiĝo estis bela suna 
vetero en ekstrema malvarmo, de -15 
ĝis -20 gradoj, kun rekorda malvar-
meco -25°C por la supreniro al la pinto de 
Poludnica.
Tamen iuj preferis somerumi. Ekzemple 

en la Aŭstralia-Novzelanda Kongreso/
Somerkursaro en Brisbano (Aŭstralio). 
La steluloj de la aranĝo estis JoMo kaj la 
fama aŭstralia aŭtoro Trevor Steele.
Aŭ en Torres, en ŝtato Rio Grande do Sul 
en Brazilo, kie junaj brazilanoj invitis 
al la neformala evento NOVA kies ĉefa 
celo estis ebligi al partoprenantoj veran 
plentempan esperantumadon.

Azia karavano al Afriko
Eblis ankaŭ esperantumi en renkontiĝoj 
en Japanio, en Tajlando, kaj kompreneble 
ie ajn en la mondo pere de Pasporta Servo.

Sed certe la plej menciinda vojaĝo estas 
la azia karavano al Afriko, gvidata de So 
Gilsu. La grupo ne nur vizitis la afrikan 
kongreson en Bunda (Tanzanio), sed ĝi 
ankaŭ traveturis multajn landojn de Afri-
ko, de vintro al somero, de Nordo al Sudo: 
Etiopio, Kenjo, Tanzanio, Zimbabvo, 
Bocvano, Zambio, Sudafriko, Namibio. 
Per kelkaj fotoj gustumu la vojaĝon!

Claude Nourmont

Azia karavano 
pligrandiĝis al 13 
anoj, ĉar gesinjoroj 
Tahira el Japanio 
aliĝis

Dum la malfermo, podianoj : 
(de dekstre) prezidanto de 
Afrika Komisiono, prezi-
danto de LKK, distriktestro de 
Bunda, vicprez. de UEA. prez. 
de KAEM

Kompleta raporto de So Gilsu videblas ĉe Azia 
karavano en la 6-a Afrika Kongreso deEsperanto. 
Aparta filmo de So Jinsu pri la afrika kongreso de 
Esperanto ĉe https://youtu.be/WXRYlsGNdco.



Aliĝilo ĉe kongreso2017.esperanto-france.org  
aŭ ricevebla de la sidejo. Tel. 01 42 786 886

25-28 majo 2017

Mandres-les-Roses (94)

Partoprenu !

Tre bunta programo
Vasta natura parko

Komforta loĝado surloke

ESPERANTO-KONGRESO 2017ESPERANTO-KONGRESO 2017

Organizata de

&

Ĝuu buntan kongreson kun amika etoso en 
komforta renkontiĝejo proksime de Parizo 
(atingebla per publikaj transportoj).
Jen kelkaj programeroj : prelego de Mikaelo 
Bronstein, koncertoj de Triple Talk, Zhou 
Mack, Platano ; ekskursoj (kastelo de Vincennes, 
Nogent-sur-Marne) ; membrokunsidoj de Espé-
ranto-France kaj Francilia Federacio, dancves-
pero, bicikla ekskurso, vizito de lingva muzeo 
Mundolingua, urba vizito, aperitivaj ludoj,  
sportaj lecionoj kaj konkurso...
Aliĝu antaŭ altiĝo de la kotizo ! 


